
 

 

James C. Hunter, dans son livre intitulé The 

Servant, donne trois définitions capitales pour 

comprendre la vraie notion du leadership. La 

première décrit le leadership : Compétence qui 

permet d’influencer les gens en les amenant à 

poursuivre avec enthousiasme les objectifs fixés 

pour le bien commun. La seconde vise le 

pouvoir : Capacité de forcer ou de contraindre 

quelqu’un à faire notre volonté, contre son gré, en 

raison de notre position ou de notre puissance. 

Finalement, l’autorité : Compétence qui permet 

d’amener les gens à faire notre volonté de leur 

plein gré, en raison de notre influence personnelle. 

Vous remarquerez que le leadership et l’autorité 

sont des compétences, ce qui signifie que ça 

s’apprend et ça se développe. Quant au pouvoir, 

c’est une capacité, donc vous pouvez l’avoir 

aujourd’hui, mais on peut vous l’enlever à 

n’importe lequel moment. 

On comprend dans ces notions toutes simples que 

si votre position dans la hiérarchie vous donne du 

pouvoir (une capacité d’obliger quelqu’un à faire 

quelque chose), elle ne fait pas nécessairement 

de vous un leader. Car, comme on vient de le dire, 

un leader exerce une autorité grâce à une 

compétence l’amenant à influencer les gens. 

 

Bon, c’est bien beau la théorie, mais comment peut-on 

inciter des individus à faire volontairement ce que l’on 

veut qu’ils fassent? Un gestionnaire me disait 

récemment que ses employés en demandaient 

toujours plus et n’étaient jamais contents. Il affirmait 

avoir  besoin d’utiliser son pouvoir pour atteindre les 

objectifs. Est-ce un problème de leadership? 

Absolument. 

 

Je vais vous faire réfléchir un peu en vous faisant faire 

un petit exercice. Le leadership confère une autorité 

(compétence d’influencer). Pensez à des leaders 

reconnus qui ont eu une influence marquante dans 

leur milieu (comme Martin Luther King, Gandhi, René 

Levesque pour ne nommer que ceux-là) et regardez 

autour de vous les gens qui correspondent à la 

Stratégie 
et performance 

sont nos fers de lance 
depuis 25 ans. 

  
 

Le GestionnAide 

 nous permet de partager 

avec des intervenants 

économiques et avec des 

chefs d’entreprise le fruit 

de  travaux et 

d’expériences concluantes 

chez nos clients. 

Vos commentaires 

sont les bienvenus 

et contribueront à bonifier 

cet outil destiné aux 

gestionnaires soucieux 

d’une organisation 

performante. 

Je souhaite réagir 

au bulletin.  

Transmettre à un ami 

Je ne souhaite 
plus recevoir  

Le GESTIONAIDE  

 

L’ORGANISATION…  

                   et SES GENS 

437, du Calvados 
Québec  Qc  G2N 2E5 
Téléphone :  (418) 634-1446 
Télécopieur : (418) 849-0741 
Courriel : conseils@grouperuelland.qc.ca 
 

Site web :  http://www.grouperuelland.qc.ca/ 

 

En matière de leadership 

ÊTES-VOUS DU TYPE POUVOIR OU DU TYPE AUTORITÉ? 
  

Bon, c’est bien beau la théorie, mais comment 

peut-on inciter des individus à faire 

volontairement ce que l’on veut qu’ils fassent? 

Un gestionnaire me disait récemment que ses 

employés en demandaient toujours plus et 

n’étaient jamais contents. Il affirmait avoir  

besoin d’utiliser son pouvoir pour atteindre les 

objectifs. Est-ce un problème de leadership? 

Absolument. 

Je vais vous faire réfléchir un peu en vous 

faisant faire un petit exercice. Le leadership 

confère une autorité (compétence d’influencer). 

Pensez à des leaders reconnus qui ont eu une 

influence marquante dans leur milieu (comme 

Martin Luther King, Gandhi, René Levesque 

pour ne nommer que ceux-là) et regardez 

autour de vous les gens qui correspondent à la 

définition du leadership que l’on vient de 

donner. Toutes ces personnes ont des 

caractéristiques (ou des qualités) en commun. 

Pouvez-vous en identifier quelques-unes? Vous 

pouvez utiliser la rubrique Je souhaite réagir au 

bulletin ci-contre pour me faire parvenir le 

résultat de vos réflexions. 

Dans le prochain numéro, je vous expliquerai ce 

que font les vrais leaders pour qu’on accepte de 

les suivre de notre plein gré. 

 

Proverbe chinois  
 

Si vous ne changez pas de direction, vous finirez exactement là où vous vous dirigez. 
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